
 

 

 

Une bonne année pour la pomme gala 

 

C’est un rayon de soleil pour les producteurs de fruits qui traversent actuellement une crise sans précédent et souffrent 
de la concurrence des fruits espagnols, notamment. Cette bonne nouvelle, c’est l’excellente qualité des pommes gala. 
Cette variété précoce est l’une des premières à arriver sur le marché. "Les conditions climatiques mauvaises pour le 
tourisme ont été excellentes pour les pommes, se réjouit Claude Tronel, responsable technique au centre expérimental 
horticole de Marsillargues. Les deux dernières semaines de juillet et la première semaine d’août, plutôt fraîches nous 
permettent d’avoir des pommes gala d’une qualité exceptionnelle." 

Les analyses réalisées ces dernières semaines par le Cehm sur les fruits ont montré des niveaux très satisfaisants de 
sucre, d’acidité, de fermeté et de régression de l’amidon. "Quant à la quantité, l’année est également très bonne. Nous 
sommes en légère augmentation par rapport à l’année dernière", précise Claude Tronel. 

Mais, si c’est une bonne nouvelle, cela n’augure en rien que les ventes seront à la hauteur. "Les règles sociales ne sont 
pas les mêmes dans tous les pays européens et les coûts de production sont plus élevés en France qu’en Espagne, en 
Italie ou même en Allemagne, souligne Claude Tronel. C’est frustrant quand on a un bon produit et qu’on a du mal à le 
vendre." 

Pour autant, si l’année est très bonne pour la gala, ce ne sera pas obligatoirement le cas pour les autres variétés plus 
tardives telles que pink lady et granny-smith. Elles arrivent à maturité début octobre. Pour elles également, quelques 
nuits fraîches seront les bienvenues notamment pour obtenir une bonne coloration des pommes. 
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